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Histoire des Arts

Le saviez-vous ?
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Ornette Coleman est né à Fort Worth (Texas) en mars 1930. Adolescent, il étudie le saxophone alto et ténor et se produit  dans des orchestres de Rhythm and Blues (mélange de gospel, blues et jazz), puis s'installe à Los Angeles où il cultivera ses talents d'autodidacte. A la fin des années 1950, il commence à se faire un nom dans le milieu du jazz et enregistre ses premiers albums. L'accueil n'est pas unanime, mais lui permet d’entrer dans les clubs de New York. Il s'y fait remarquer parce qu'il utilisait à l’époque un saxophone en plastique. En 1960, Ornette Coleman publie le disque phare de sa carrière, Free Jazz : A Collective Improvisation, dans lequel il s’affranchit des règles du genre en faisant enregistrer deux quartets improvisant sans préparation, un sur chaque canal stéréo. C’est le premier exemple d’improvisation collective. Dans un premier temps, les critiques et le public n'y voient qu'une vaste cacophonie n'ayant pour but que de masquer les insuffisances techniques des musiciens. Ornette Coleman lui-même exprimera plus tard sa gêne devant ce concept. Il poursuivra une carrière assez chaotique, notamment récompensée par le titre de « jazzman de l'année » en 1966. Il enregistrera plus de quarante albums et sera une source d'inspiration pour de nombreux artistes, notamment le courant funk. Denardo Coleman, son fils, est devenu un talentueux batteur de jazz. Ormette Coleman est décédé le 11 juin 2015 à New York.
Le « Ornette Coleman Double Quartet » :
Canal de gauche :                                  Canal de droite :
Ornette Coleman : Saxophone alto           Eric Dolphy : Clarinette basse
Don Cherry : Trompette de poche             Freddie Hubbard : Trompette
Scott LaFaro : Contrebasse                      Charlie Haden : Contrebasse
Billy Higgins : Batterie                               Ed Blackwell : Batterie


Le free jazz, ou « avant-garde », libère le jazz de sa structure. Ce genre tient son nom du disque d’Ornette Coleman « Free Jazz » et a fini avec le temps par devenir un important courant du jazz, autant pour ses sonorités que pour l'idée de ne respecter aucune règle.
Il s’agit d’un extrait de la pièce Free Jazz – part 1, tirée de l’album Free Jazz : A Collective Improvisation de 1960 qui ne comporte que 2 pièces : Free Jazz - part 1, Free jazz – part 2. 
Il est enregistré selon un mode particulier, soit un quartet par canal d’enregistrement stéréo, les deux jouant donc simultanément. On peut entendre une succession de chorus (solos), auxquels s’ajoutent des interventions libres des autres cuivres. Entre les chorus, l’ensemble des cuivres joue en fanfare dissonante.

Repérer l’introduction de la pièce, seul moment pendant lequel les musiciens jouent à peu près “ensemble” (jusqu’à 00:22).
Repérer des sons de batterie, de contrebasse, de cuivres.
Inventer une pièce vocale en remplaçant la musique par des mots : autour d’un thème, lire plusieurs textes simultanément, ajouter des mots lancés…  
Danser sur cet extrait, inventer une façon de danser qui illustre l’impression de cacophonie.

Arts du visuel  Jackson Pollock – White Light
Arts du son  Voir le duo Abbey Lincoln et Max Roach dans Triptych http://www.dailymotion.com/video/x2zbmvz (à partir de 05:38)

En 1975, Ornette Coleman participe à l’album Femmes et Famines de Claude Nougaro, dans lequel il joue du saxophone sur le titre Gloria.




Ecoute que coûte JAZZ
Joëlle Biessy
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